
 

 

 

 
 
Le groupe de travail en matière d’exploitation sexuelle est heureux de présenter les cinq 
recommandations suivantes pour aider le Comité permanent de la justice et des droits 
de la personne à réaliser son étude sur la traite des personnes. 
  
• Nous recommandons que soient créés davantage de lieux sûrs pour les femmes et les 
hommes en situation difficile. Par exemple, il faudrait veiller à ce que les refuges pour 
femmes aient le financement qui leur permet d’agrandir leurs installations pour être 
capables d’accueillir d’urgence des femmes victimes de la traite des personnes. À notre 
connaissance, il n’existe pas de refuge pour les hommes ayant été victimes 
d’exploitation sexuelle ou de traite des personnes. C’est une lacune qui devrait faire 
l’objet d’études et de financement. 
Le financement pour les victimes d’actes criminels accordé par le solliciteur général de 
l’Alberta a été versé à un refuge pour femmes de la région d’Edmonton afin qu’il puisse 
aménager une place pour une femme victime de la traite. (Les députés ont visité ce 
refuge lors de leur passage à Edmonton.) Ron accompagnait le groupe. Il a peut-être 
quelque chose à ajouter. 
  
• Nous recommandons plus d’interventions et d’investissements dans la prévention, par 
exemple au moyen de programmes visant à apprendre aux jeunes comment éviter de 
se trouver pris dans le piège de la traite des personnes, et à sensibiliser les jeunes pour 
éviter qu’ils n’en viennent eux-mêmes à piéger leurs pairs dans un réseau de traite. Des 
programmes semblables sont réalisés à Richmond, en Virginie (The Prevention 
Project : http://www.prevention-project.org/home/), et à Austin, au Texas (Girls with 
Grit : https://www.girls-with-grit.org/programs/). 
  
• Nous recommandons la promotion d’une journée nationale de sensibilisation à la traite 
des personnes à l’échelle du Canada. Edmonton a une semaine de sensibilisation à 
l’exploitation sexuelle depuis 2004, et l’Ontario a récemment déclaré le 22 février 
Journée de sensibilisation à la traite de personnes. Le fait de consacrer une journée 
particulière à cette question unifierait les efforts et accroîtrait l’efficacité des mesures de 
sensibilisation d’un océan à l’autre. 
  
• Nous recommandons un meilleur soutien au Centre to End Human Trafficking pour la 
création et le financement de son service d’écoute téléphonique, qui doit ouvrir à 
l’automne 2018. Le service d’écoute de ce centre répondra à toutes les victimes de 
traite des personnes, qu’elles soient contraintes à la prostitution ou au travail forcé. Les 
intervenants qui répondront au téléphone appliqueront une approche centrée sur la 
victime afin de diriger les victimes et les survivants de la traite des personnes vers les 
services d’urgence, de transition et de soutien à long terme. Ce service téléphone agira 
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comme un mécanisme central d’intervention et de renvoi aux services compétents, 
24 heures sur 24, 7 jours sur 7, dans plusieurs langues. Ce sera un lieu sûr où les gens 
pourront demander de l’aide, connaître les services à leur disposition et faire connaître 
les trucs utiles. 

Ce service d’écoute téléphonique contribuera aussi à améliorer la capacité du centre à 
partager le savoir, à diffuser des statistiques et à faire connaître les ressources à un 
plus vaste public, du commun des mortels aux décideurs en passant par les forces 
policières. 

• Nous recommandons l’octroi de financement constant et durable pour les services de 
thérapie destinés aux personnes victimes de traumatisme et pour les services de 
logement de personnes en détresse. Il est indispensable que les fournisseurs de 
services d’urgence aient les moyens financiers de combler les besoins fondamentaux 
de femmes exploitées, pour les aider à quitter le métier de la prostitution. Ce 
financement devrait être distribué par l’intermédiaire d’un organisme à but non lucratif 
voué à l’intervention auprès des personnes victimes d’exploitation sexuelle. 
 
N’hésitez pas à communiquer avec nous pour toute information supplémentaire. 
 
Cordialement, 
 
Marilyn Gray 
Membre du Comité 
Sexual Exploitation Working Group (SEWC) 


